
'ta tÏiÎlÊ éi s ex oâ't I en Pa ftiïèkfe

L'année deière, dit la Semaine de Cainbrai, à l'occàion du
dépbi'lie'inent de la monie de Ransès Il, hIouý aiona racdnté
cdrnmeht les découvertes modernes faites en Egypte viennent
coiflriner les récits de la Bible dans t-u leurs détàils, même les
plis' ni'ntitieux.

Aujo'urd'hui, nous voulons dire un mot des explorations que
l'AIjgleterre a entreprises en Palestine et qu'elle poursuit depuis

I8W>.
Une société s'est formée dans ce but sous le nom de Palestine

F.tploration Fünd. La reine d'Angleterre en a acce'pté le hant
pironage, les Mernbrés is plus distingués de l'ai-istoératie etdes
sa'vants émiients d'Angleterre et du continent se sont fait un
hoineur d'en être membres. Sur ces vingt et un ans, la société
a reçu comme souscriptions, la somme de 1,659,521 francs, que
ses travaùx et ses publications ont absorbée. Ses publicatiois
sdit entre lés mains de toûs les savants qui s'occupent de la
Bible. Les comptes rendus qui y figurent, ne sont pas tous
d'égale valeur et ne méritent pas tous une même confiance; "il
en e'st de p'lusieurs calibres;' dit le capitaine Conder, en gui àe
p'eiònnifie actuellèment le travail utile de la socété; Inàis tels
qü'ils söiit, ils rendent de précieux témoigiiàges à la vérité de nos
Livres saints.

La société a commencé par s'assurer le concours d'ingénieurs
éminents, pour ses explorations, et d'archéologues déjà connus
pour leurs études sur la Palestine.

De tous des traváux, le plus important est la triangulation de
la Palestitie, c'est-à-dire le résultat de ses opérations trigonor.é-
triques, pour lever le plan de tout ce pays.

La publicatidn de sa carte topographique a con'idérablement
augmenté notre connaissance dé la Palestine, pui9qie la carte la
plus complète avant celle-ci, était celle de Van-de-Velde, mention-
nant 1.800 noms seulement, tandis que la carte du Palestine explo-
ratibn Fund en enregistie 10.000.

Un des premiers ser-vices rendus aux études bibliques par la
publication de cette carte, a été de faire reconnaître un grand
nombre de lieux mentionnés par la Bible.

On peut maintenant, cette carte à la main, suivre l'histoire
bibliqu'e; accompagner les armées, sur les routes anciennes
maintenant retrouvées; traverser avec les envahisseurs, les gués
du Jourdain, fixés avec précision ; et s'expliquer, par la vue du
terrain et de ses accidents, des événements restés jusqu'à présent
obscurs et discuîtés. La véracité de nos Livres saints reçoit de
ces découvertes ,épgraphiques, toujours d'accord avec le récit de
la 13ible, une confirmation précieuse, et nous y trouvons une
réponse facile aux objections des incrédules. Comment, lés
rationalistes pòurront-ils traiter de légendes les faits racontés par


